
 

Madame la conseillère départementale, 

Mesdames, Messieurs les élus, 

Monsieur le représentant de la Gendarmerie, 

Monsieur le représentant des anciens combattants,  

Mesdames, Messieurs, 

 

Il y a 78 ans, L’Allemagne Hitlérienne capitulait. 

Il y a 78 ans, la seconde guerre mondiale prenait fin en Europe. 

Ce fut une guerre totale, d’une ampleur inédite. Une guerre d’anéantissement. 

Avec plus de 60 millions de morts, dont la moitié de civils, des villes détruites, une 

économie au ralenti et un profond traumatisme dans toutes les populations. 

 Nous découvrîmes alors que l’Homme était capable du pire.  

Le 8 mai 1945, c’est la fin de la peur, l’avènement de l’espoir et la victoire. Fruit 

du courage, du sacrifice et de l’union d’hommes, mais aussi de femmes. 

Plus difficilement quantifiable, moins spectaculaire, Celles-ci ont pourtant joué 

un rôle essentiel. Beaucoup ont été affectées à des tâches administratives, mais 

pas seulement, en participant aux secours sanitaires, comme aux combats : 

Nombre de femmes se sont engagées dans la résistance : anonymes ou devenues 

célebres comme Josephine Baker, la meneuse de revue ou l’égyptologue 

Christiane Desroches Noblecourt.  

Les femmes du groupe Rochambeau, ont intégré la 2ème Division Blindée du 

général Leclerc ; Les Rochambelles, ont évacué les blessés, participé à la 

libération de Paris, et certaine atteindront même « le Nid d’aigle » d’Hitler.  

La résistante Lucie Aubrac a su témoigner de son engagement, et fût très active 

au sein du mouvement pour la paix crée après la seconde guerre mondiale. 



 

Ainsi, n’oublions pas que le 8 mai c’est aussi une marche vers la paix, qu’il nous 

appartient de cultiver, de transmettre, et d’enseigner. 

Car, la paix est bien plus que l’absence de guerre, c’est une manière de vivre 

ensemble. Celle-ci ne peut s’instaurer qu’au sein de l’éducation. Même si chacun 

la désire, il n’est pas toujours aisé d’en parler et de l’enseigner ni de la pratiquer. 

N’oublions pas que la paix est une valeur fragile, toujours susceptible d’être 

remise en cause par la folie des Hommes. Nous en avons hélas les exemples avec 

la guerre en Ukraine, au Soudan, comme au Moyen-Orient. 

 

Sachons transmettre cette paix aux générations suivantes. 

Le conseil des jeunes a choisi de nous lire des citations de personnages célèbres, 

témoins de notre époque, comme Simone Veil ou des prix Nobel de la Paix. 

 

 


